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Jésus ressuscité apparaît aux disciples 
plusieurs fois. Avec patience il console 
leurs cœurs découragés. Après sa 
résurrection, il opère ainsi la “résurrection 
des disciples”. Et eux, relevés par Jésus, 
changent de vie. Avant tout ils sont 
bénéficiaires de la miséricorde, à travers 
trois dons : d’abord Jésus leur offre la 
paix, puis l’Esprit, enfin ses plaies.  

En premier lieu il leur donne la paix. Ces disciples étaient angoissés. 
Ils s’étaient enfermés dans la maison par crainte d’avoir la même fin 
que le Maître. Mais ils étaient aussi enfermés dans leurs remords. Ils 
avaient abandonné et renié Jésus. Jésus arrive et répète deux fois : 
“Paix à vous !”. Il n’apporte pas une paix qui enlève les problèmes du 
dehors, mais une paix qui répand la confiance à l’intérieur. Pas une 
paix extérieure, mais la paix du cœur. La paix de Jésus les fait passer 
du remord à la mission. Jésus aujourd’hui répète encore : “Paix à toi, 
qui es précieux à mes yeux. Paix à toi, qui es important pour moi. Paix 
à toi, qui as une mission. Personne ne peut l’effectuer à ta place. Tu es 
irremplaçable. Et je crois en toi”. 

Deuxièmement, Jésus fait miséricorde aux disciples en leur offrant 
l’Esprit Saint. Il le donne pour la rémission des péchés. Les disciples 
étaient coupables, ils avaient fui en abandonnant le Maître. Et le 
péché tourmente, le mal a son prix. Seuls nous ne pouvons pas l’effacer. 
Seul Dieu l’élimine, seul, avec sa miséricorde, il nous fait sortir de nos 
misères les plus profondes. Comme ces disciples, nous avons besoin 
de nous laisser pardonner, de dire de tout cœur : “Pardon Seigneur”. 
Ouvrir notre cœur pour nous laisser pardonner. Le pardon dans l’Esprit 
Saint est le don pascal pour renaître à l’intérieur. Demandons la grâce 
de l’accueillir. Et de comprendre qu’au centre de la Confession ce 
n’est pas nous avec nos péchés, mais Dieu avec sa miséricorde. Nous 
ne nous confessons pas pour nous décourager, mais pour nous faire 
relever. Nous en avons tant besoin, tous. Dieu pardonne tout. 

Après la paix qui réhabilite et le pardon qui relève, Jésus offre ses 
blessures. Dans ces plaies, comme Thomas, nous touchons du doigt le 
fait que Dieu nous aime jusqu’au bout, qu’il a fait siennes nos blessures, 
qu’il a porté dans son corps nos fragilités. Et tout naît d’ici, de la grâce 
d’être bénéficiaires de la miséricorde. Seulement si nous accueillons 
l’amour de Dieu nous pourrons donner quelque chose de nouveau 
au monde. 

Ainsi ont fait les disciples : bénéficiaires de la miséricorde, ils sont 
devenus miséricordieux. Comment ont-ils fait pour changer ainsi ? 
Ils ont vu dans l’autre la même miséricorde qui a transformé leur vie. 
Leurs craintes s’étaient dissoutes en touchant les plaies du Seigneur, 
maintenant ils n’ont pas peur de soigner les plaies des nécessiteux. 
Parce qu’ils y voient Jésus.  

Sœur, frère, tu veux une preuve que Dieu a touché ta vie ? Vérifie 
si tu te penches sur les blessures des autres. Aujourd’hui c’est le jour 
où nous nous demandons : “Moi, qui tant de fois ai reçu la paix de 
Dieu, qui tant de fois ai reçu son pardon et sa miséricorde, suis-je 
miséricordieux avec les autres ? Moi, qui si souvent me suis nourri du 
Corps de Jésus, est-ce que je fais quelque chose pour nourrir celui 
qui est pauvre ?”. Ne restons pas indifférents. Ne vivons pas une foi à 
moitié, qui reçoit mais ne donne pas, qui accueille le don mais ne se 
fait pas don. Nous avons été touchés par la miséricorde, devenons 
miséricordieux. Frères, sœurs, laissons-nous ressusciter par la paix, par 
le pardon et par les plaies de Jésus miséricordieux. Et demandons la 
grâce de devenir témoins de miséricorde.  

Pape François, homélie du 11 avril 2021

La paix soit avec vous !

Pâques nous invite à accueillir le don 
que nous fait le Ressuscité : celui de la 
paix, de sa paix. 

Pas facile en des temps troublés où 
sévit la guerre et où les choix que nous 
sommes invités à faire ces jours-ci pour 
l’avenir de notre pays peuvent nous 
trouver craintifs et insatisfaits ! 

N’est-ce pas le signe que nous attendons 
que l’Agneau vainqueur, le Ressuscité 
de Pâques, règne sur toutes choses ? 

Pour autant, illuminés par le don de la 
résurrection, nous ne sommes pas placés 
hors de ce temps, ni de ce monde.  

La résurrection nous enjoint au contraire 
à faire resplendir cette Vie qui coule 
en nos veines dans les réalités les plus 
concrètes de ce monde, jusqu’aux plus 
sombres d’entre elles que la fête de 
Pâques veut éclairer de feux nouveaux.
 
Car la petite flamme du cierge pascal 
entrant dans nos églises plongées dans 
les ténèbres dit la victoire de la vie sur la 
mort, de l’amour sur la haine, du pardon 
sur l’offense et, in fine, du bien sur le mal. 

Dans sa fragilité, elle nous invite à 
l’humilité qui seule peut nous donner 
de réaliser la grandeur de notre mission, 
sous la conduite de Dieu. 

Cette mission, confiée à tous – car 
nous la menons ensemble – et à 
chacun – car tous nous avons un rôle 
à jouer – nous demande de prendre 
part courageusement aux débats du 
moment en faisant entendre notre voix 
et à veiller sur tous ceux qui dans leur 
détresse attendent de nous un message 
d’espérance que la résurrection de Jésus 
notre frère et Sauveur a fait naître en ce 
monde.  

Bonnes fêtes pascales ! 

Père Sébastien Catrou, curé 
(illustration : Agneau pascal, 

 église de Frossay, rosace Est) 



Démarche synodale : Un air de printemps...
L’Esprit souffle dans nos communautés. Continuons !
S’inscrivant dans la démarche synodale sur la synodalité voulue par le pape François, 
nous avons vécu le samedi 5 mars dernier une expérience inédite d’assemblée de nos 
deux paroisses.  #essentiels s’en fait ce mois-ci l’écho. 
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Il faut noter d’emblée une belle participation puisque 
120 d’entre nous, toutes générations représentées, 
étaient ainsi réunis dans l’église de Saint-Père-en-Retz. 
Après avoir pris le temps de s’accueillir, de prier l’Esprit 
Saint qui seul peut faire toutes choses nouvelles, nous 
nous sommes mis à l’écoute de l’Evangile. Puis a suivi 
un temps d’échanges en petits groupes pour tenter de 
dégager des pistes ou des axes d’engagement pour 
l’Église universelle mais aussi pour nos communautés.

Qui dit temps d’échange dit partage et écoute. 
Exercice ô combien nécessaire, joyeux pour certains, 
plus rude pour d’autres lorsque des avis divergents se 
font jour !  C’est de là que doivent naître pourtant des 
propositions communes disant l’unité de l’Église dans 
sa diversité : unité n’est pas uniformité !

Que retenir de ce qui a été partagé ? Le panel d’idées 
exprimées dans les remontées dit bien la liberté de ton 
et d’échange qui se sont vécus : gageons que chacun 
aura pu exprimer ce qu’il lui tenait à cœur.

Ensemble, continuons de donner la possibilité à tous 
ceux qui le souhaitent de s’exprimer. Ce que nous 
avons vécu le 5 mars dernier ne doit pas être qu’un 
événement dans la vie de nos paroisses mais devienne 
une saine habitude pour que la portion du peuple de 
Dieu que nous formons soit davantage engagée dans 
les décisions prises au niveau qui est le nôtre.

Certaines propositions ne sont pas de notre ressort, 
puisque interpellant l’Église universelle et touchant 
par exemple aux choix concernant l’ordination des 
prêtres. 

Cependant, des lignes de force peuvent être dégagées : 
• un désir d’être mieux accueilli et de pouvoir             	

       vivre des temps de partage
• un désir de formation pour faire grandir sa foi  

       chrétienne.

L’Équipe d’Animation Paroissiale s’en est saisi pour 
discerner la suite à y donner (voir encadré). 
Il est bien sûr possible à ceux qui ne pourraient être 
présents de dire leur disponibilité pour un service 
ou de donner leur avis par avance en envoyant un 
courriel ou un courrier à la paroisse. 

Il y aurait bien d’autres choses à partager, qu’à l’issue 
de notre rencontre synodale nous avons confiées 
dans la célébration eucharistique, « source et sommet 
de toute la vie chrétienne » (Concile Vatican II, Lumen 
gentium n°11), confiant au Seigneur le renouvellement 
désiré de nos communautés.

Tous attendus !
Pour avancer, des dates pour discerner et mettre en place :  

Accueillir l’autre et être accueilli  : 
jeudi 28 avril, 14h30 ou 20h à Paimbœuf salle paroissiale

• un service d’accueil fraternel aux messes dominicales,
• des temps de partage sur des sujets divers à décider 	
ensemble ou bien sur la parole de Dieu

Se former  : 
mardi 17 mai, 14h30 ou 20h à Paimbœuf salle paroissiale

• des temps d’enseignements sur des sujets variés à 	        
déterminer ensemble, ponctuels ou à suivre.

Se retrouver pour un échange fraternel : 
tous les 5eme dimanche du mois (à partir de septembre)



Que devient le Christ-Roi ?
Tony : C’est la deuxième année blanche  : les deux 
premières, c’était le confinement et cette année, on 
est pris de court, c’est annulé. Depuis la salle a été 
refaite, les espaces sont modifiés, plus petits, certains 
effets spéciaux sont interdits. Le Christ-Roi ne pourra 
plus être joué à l’identique... Cependant notre 
motivation reste intacte. Pour réussir ce spectacle, il 
faut être dans une dynamique fraternelle. Il va encore 
apporter énormément aux gens qui viendront.

Comment définir ce spectacle ?
Tony  : Le Christ-Roi, c’est le combat du Bien et du 
Mal. C’est un spectacle pour nous préparer au Ciel. 
Il est très éclairant sur notre condition humaine, sur 
la nécessité d’être sauvé, mais pas contre notre 
volonté. Il fait ressortir la gloire de Dieu, sa résurrection. 
C’est une vraie histoire qui se vit sur scène. On peut 
avoir l’impression d’un spectacle vieillot. Mais il est 
intemporel, il est vrai, et il traverse les âges.
Karine  : Les chants sont inspirés, et chantés avec le 
cœur. C’est simple et pauvre, d’autant plus que c’est 
vrai. Quand on part au spectacle, parfois il faut faire 
un effort mais quand on revient on n’est pas fatigué, 
mais rempli et joyeux.

C’est une vraie histoire
qui se vit sur scène

Pourquoi ce succès depuis tant de temps ? 
Tony : Parce qu’il parle de choses profondes qui nous 
concernent tous et qu’on vit chaque jour. On ne peut 
pas échapper à la présence du Bien et du Mal dans 
nos vies. Et puis le texte est fort, également la mise en 
scène et l’investissement de ceux qui jouent.

Les acteurs, qui sont-ils?
Tony : Nous sommes 220 «  artisans  » du Christ-Roi, 
acteurs, machinistes, billetterie, etc... Les gens ne 
sont pas des professionnels, ce sont des gens du coin. 
C’est un Pazennais, Mr Greslé qui l’a écrit. Beaucoup 
de familles entières jouent. Chacun a sa place. On 
est interchangable sur au moins deux rôles chaque 
année. Avec tous ceux qui ont la foi, ce qui reste 
une minorité, on vit des choses fortes et on chemine 
fraternellement avec tous.
Karine  : Nous avons commencé à jouer en 2004. 
Cyrielle a joué les rôles des petits enfants, d’abord 
celui des oiseaux et des anges, puis des archanges, et 
enfin celui des femmes qui suivent Jésus. Marguerite et 
Raphaëlle ont suivi le même chemin en commençant 
par celui de Jésus, bébé, dans la crêche. Tony joue 
Jésus, ou Saint Jean, ou autres. Moi, j’ai joué Marie 
dans la crèche, Marie-Madeleine, Marthe, Fausta, les 

femmes d’Hérode et d’autres... Cela met en avant 
le rôle des femmes dans l’Eglise. Le rôle de Fausta, la 
mère de Tarcisius, m’a bouleversée. Cela a dynamisé 
ma foi.

Qu’est-ce qui est le plus fort pour vous dans ce 
spectacle ?
Tony  : Le prologue de Satan, hors de lui  ; il est laid, 
il veut séduire. Avec les trois tentations de Jésus au 
désert, nous sommes au cœur des enjeux du monde. 
Et quand on est Jésus sur scène, incarner l’Amour, c’est 
très dur. C’est plus facile d’avoir un rôle qui montre la 
méchanceté !
Karine  : J’ai beaucoup de peine et je suis toujours 
très touchée au moment du portement de la croix, 
de voir tout le mal que les gens font subir à Jésus. Je 
suis aussi fortement émue, bouleversée, certainement 
comme beaucoup d’autres femmes à ce moment-
là ! Alors que je suis dans le rôle de Marie-Madeleine 
au moment de la crucifiction, je pleure, et je prends 
conscience qu’à la messe, au moment de l’élévation, 
j’ai à cœur d’être à genoux devant le Christ. Et être 
Marguerite-Marie dans le spectacle, ça me met dans 
la joie. 
La dernière fois, la salle de théâtre étant en réfection, 
nous avons joué dans l’église de Sainte Pazanne. Avec 
Jésus, la croix sur l’épaule, remontant toute l’église par 
l’allée centrale, au milieu des gens, nous avons vécu 
un moment très fort, avec des gens émus.

Revivre sous les projecteurs du Ressuscité ...
Tony et Karine Guibouin habitent Frossay avec deux enfants, Marguerite (16 ans) et 
Raphaëlle (14 ans), l’ainée, Cyrielle (22 ans) terminant ses études à Nantes. Une des 
activités qui les réunit depuis 18 ans, c’est leur engagement familial au spectacle du 
« Christ-Roi » de St Pazanne, joué à l’identique plusieurs fois par an depuis 1933. Ils nous 
en parlent avec conviction.
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Tony  : Et dans une église, incarner Jésus qui dit les 
paroles de la Sainte Cène... jamais on avait ressenti 
cela avec une telle intensité.
Karine  : Chaque année, lorsque le spectacle 
redémarre, il faut savoir laisser les choses à la maison, 
savoir abandonner le canapé, notre chauffage, nos 
repas avec les amis... Faire vivre le Christ-Roi, c’est un 
engagement.

Dieu n’est pas mort 
il est présent

Et pour demain ?
Tony : Aujourd’hui, compte-tenu de la nouvelle salle, 
il faut trouver un projet Christ-Roi réagencé, adapté. 
Karine  : C’est comme pour la paroisse, il faut  
renouveler, s’ouvrir à d’autres.
Tony : La résurrection de Jésus, c’est la résurrection de 
nos vies. Dans la vie terrestre, la mort a prise sur nous. 
Dans les nombreuses occasions de découragement, 
qui sont comme de petites morts, je sais que Jésus est 
là. Cela m’amène à faire le choix de la Vie, moi aussi, 
porté par Lui.
Karine  : La résurrection, c’est la lumière, la certitude 
de la vie éternelle après la mort. C’est la présence 
du Christ chaque jour. C’est l’Invisible... Dieu n’est pas 
mort. Il est présent.

Jésus (Tony) apparaissant à Sr Marguerite-Marie 
Alacoque (Karine) à Paray le Monial (Sacré Cœur)

Pépites ! 
Cyrielle : La résurrection, c’est l’espoir, l’espérance. Il n’est pas mort. On sait qu’Il sera toujours là. 
Quand je suis Marie-Madeleine sur scène, je pleure puisque Jésus meurt. Et dans le jardin, au matin de 
Pâques, je suis dans la joie. On vit l’événement, on le ressent. 
Être une des femmes d’Hérode et une sainte femme qui suit Jésus permet de mieux vivre la passion.
La mort et la résurrection ? Non, je n’ai pas peur de la mort. Je sais qu’il y a une assurance derrière. Il n’y 
a pas rien après. Il y a un comme un filet de protection. Il y a quelque chose de bon qui nous attend.

Marguerite : On ne joue pas une pièce de théâtre. Cela devient concret. On sait que cela va apporter 
quelque chose aux autres. C’est important. 

En vrai, au Christ-Roi, toutes les choses qu’on connaît de la vie de 
Jésus prennent de l’importance. Lorsque le dimanche, à la messe, 
on entend un texte qui fait écho à ce qu’on vit au Christ-Roi, on le 
voit, on le vit. Et parfois, on se fait un clin d’oeil entre nous, parce 
qu’on sait ce que l’autre vit aussi.
Quand je pense à la mort, je n’ai pas hyper peur. Dieu est là. Mais je 
n’imagine pas la résurrection.
Quand on me dit qu’on a de la chance de vivre cela... ce n’est pas 
une chance. C’est autre chose … c’est une grâce.

Raphaëlle : On revient à l’époque du Christ, avec des gens qui 
criaient pour le faire mourir.
Je n’ai pas vraiment peur de la mort, mais je me pose des questions. 
Cela fait aussi partie de notre éducation.
Je n’ai pas encore joué de rôles d’adulte, à cause de la fermeture, 
même si je les connais. Ce spectacle m’apprend à mieux connaître 
ce qui s’est passé, et cela m’aide dans la foi.

Le Christ Roi, pratique
Un spectacle de 4 heures, écrit en 1933 par Mr 
Greslier, pharmacien de St Pazanne et joué 
chaque année par des familles entières, bénévoles, 
depuis 89 ans. Une trentaine de tableaux tirés de 
l’Evangile, de la naissance de Jésus jusqu’à sa 
résurrection,entrecoupés par des figures importantes 
de saints. Un succès énorme dans la durée. 

Reprise du spectacle après le Covid, prévue pour 
2023. À ne pas manquer ! 
Contact : Tél 07 67 21 75 33 -  info@lechristroi.org
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Avril
Vendredi 1er Rencontre des pères de famille 

(contact : Hervé Fravalo fravaloh@
gmail.com)

Samedi 2 Rallye des confirmands (prêtre, 
prophète et roi) à La Bernerie

Dimanche 3 Messe des familles à Paimbœuf et 
rallye de Pâques

Mardi 5 Rencontre de l’Équipe d’Animation 
paroissiale (E.A.P.)

Du dim. 10 au 
dim. 17

Semaine sainte et Pâques (horaires ci-
dessous)

Samedi 16 Marche pascale (voir ci-dessous)

Du lun. 18 au 
mer.  20

Pèlerinage diocésain des 4-3° et 
lycéens à Lisieux

Marche pascale 
C’est à la découverte du canal du Migron à Frossay 
que nous vous invitons cette année ! Nous vivrons un 
itinéraire spirituel pour accueillir la bonne nouvelle de 
la résurrection de Jésus afin qu’elle nous fasse porter 
des fruits de grâce en nos vies (individuelle, familiale, 
ecclésiale, etc). 

Rendez-vous au « Quai vert » samedi à 14h45 pour un 
départ de la marche à 15h. Du « Quai vert » à l’écluse 
du Carnet par la route, et retour par les champs, soit 
environ 6 km sur terrain plat (mais bottes ou chaussures 
de marche indispensables !). Pour les enfants en bas 
âge, prévoir un porte-bébé. 

Pendant la 
marche, six 
étapes de 
lumière, un 
temps en 
silence, pour 
contempler et 
prier et bien 
sûr de belles 
occasions 
pour se 
rencontrer et 
échanger !

À l’arrivée, un temps de partage et un goûter 
convivial nous attendent (la paroisse fournit gâteaux, 
jus de fruits – prévoir café ou thé à partager pour 
ceux qui souhaitent). Fin vers 17h30-45.

Horaires de la Semaine Sainte et de Pâques
 
Mardi 12 avril – Messe chrismale à 18h30 en la 
basilique Saint-Donatien et Saint-Rogatien de Nantes 
(messe au cours de laquelle sont bénies l’huile des 
catéchumènes et l’huile des malades et consacré 
le saint-chrême qui sert aux baptêmes, confirmations 
et ordinations de prêtres – les prêtres renouvellent les 
promesses de leur ordination). Pas de messe ni de 
confessions à Saint-Brevin ce jour-là. 

Jeudi, vendredi et samedi saints – Office des 
ténèbres (chant des psaumes et lectures bibliques et 
patristiques) à 7h30 à Saint-Brevin 

Jeudi Saint 14 avril – Cène du Seigneur 
19h à Saint-Brevin-les-Pins 
20h à Saint-Père-en-Retz

Vendredi Saint 15 avril – La Passion
19h à Saint-Brevin-les-Pins 
20h à Saint-Père-en-Retz

Samedi Saint 16 avril – Veillée pascale
21h à Saint-Brevin-l’Océan
21h à Saint-Père-en-Retz

Dimanche 17 avril – Jour de Pâques
9h30 à Corsept, Saint-Viaud et La Sicaudais 
11h00 à Paimbœuf et Frossay

Lundi de Pâques
18h30 à Saint-Brevin-l’Océan

Laissons-nous réconcilier avec Dieu ! 

Célébrations pénitentielles avec absolution 
individuelle

• Mardi 5 avril à 16h30 à Saint-Brevin 
        (confessions de 17h à 18h30)

• Mercredi 6 avril à 16h à Saint-Père-en-Retz

Soirée Louange – Adoration – Miséricorde
le samedi 9 avril de 20h30 à 22h30 à Saint-Brevin 
(confessions à partir de 21h) 

Permanences de confessions
• Samedi 9 avril après la messe de 9h30 à La 

Sicaudais
• Mercredi 13 avril après les messes de 9h à Chauvé 

et Corsept
• Jeudi 14 avril de 10h à 11h30 à Frossay
• Vendredi 15 avril de 10h à 11h à Saint-Viaud
• Samedi 16 avril de 10h à 12h à Paimbœuf

Chemin de lumière pour méditer 14 passages des 
Écritures, reprenant les apparitions de Jésus après la 
Résurrection

• Jeudi 21 avril à 9h30 à Frossay
• Vendredi 29 avril à 17h à Paimbœuf
Un chaque semaine jusqu’à la Pentecôte.

#Retrouvons-nous
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MESSES DOMINICALES

SAMEDI
18h00    Corsept 	 (sauf le 16 avril)
18h30    La Sicaudais 		  (2 avril)
	 Chauvé 	 (9 avril)
	 Frossay 		 (23 et 30 avril)
DIMANCHE
9h30 	 Paimbœuf	 (sauf le 17 avril)
9h30	 Saint-Viaud 	 (3 avril)
	 Frossay 		 (10 avril)
	 La Sicaudais 	 (17 avril)
	 Chauvé 	 (24 avril)
11h00	 Saint-Brevin-les-Pins (sauf le 17 avril)
	 Saint-Père-en-Retz (sauf le 17 avril)

Horaires de la semaine Sainte et de Pâques page 6
Pour connaître le détail des horaires (permanences de confession, 
permanences d’accueil sur les différents clochers…), les démarches 
pour demander le baptême ou le mariage, consulter le site internet. 

MESSES EN SEMAINE
LUNDI 
18h30 	 Saint-Brevin-l’Océan 

MARDI
11h00 	 Saint-Père-en-Retz
18h30 	 Saint-Brevin-les-Pins (confessions et adoration 		
			         eucharistique dès 17h30, 
			         sauf le 12 avril)
MERCREDI
9h00	 Corsept et Chauvé
  	
JEUDI
9h00	 Saint-Brevin et Frossay (sauf le 14 avril)
VENDREDI
9h00	 Saint-Viaud  	 (sauf le 15 avril)
18h00	 Paimbœuf	 (sauf le 15 avril)
SAMEDI (messes suivies du chapelet)
9h30	 La Sicaudais 	 (sauf le 16 avril)

INFOS PRATIQUES

PAROISSE SAINT-NICOLAS-DE-L’ESTUAIRE
(Saint-Brevin-les-Pins, chapelle Saint-Louis, Corsept, 
Paimbœuf)

1, place de la Victoire - 44250 Saint-Brevin-les-Pins
(permanence du lundi au samedi de 10h à 11h30)
Tél. 02 40 27 24 81
Mail : paroisse.stnicolas.estuaire@gmail.com
Web : saintvitalsaintnicolas.com

PAROISSE SAINT-VITAL-EN-RETZ
(Saint-Père-en-Retz, Saint-Viaud, Frossay,  
La Sicaudais, Chauvé)
23, rue de l’Église – 44560 Paimbœuf (adresse 
provisoire)  (permanence 2, rue des Vannes à Saint-
Père-en-Retz du mardi au samedi de 10h à 11h) 
Tél. 02 40 27 50 68
Mail : stvital.retz@gmail.com

Vous avez apprécié ce magazine ? Participez aux frais de fabrication en mettant 1€ ou 2€ dans un tronc de l’une 
des églises de nos paroisses. Merci ! (gratuit pour les abonnés au bulletin à l’année)

Seigneur Jésus Ressuscité, par ta Vie, ta Mort et ta Résurrection,  
Tu as saisi la main de l’homme et de la femme pour les arracher à leur détresse et les entraîner vers le Père, 
dans la force de l’Esprit Saint.  
Tu es toujours avec nous jusqu’à la fin des temps.  
Nous croyons en ta Présence, invisible et réelle, silencieuse et efficace. 
Tu pardonnes nos faiblesses, renouvelles notre confiance.  
Envoie sur nous ton Esprit Saint !  
Qu’Il nous apprenne à Te chercher, comme Marie Madeleine, par ce que nous T’aimons, 
et souffrir quand nous Te délaissons ;  
à Te trouver dans les Écritures, comme les disciples d’Emmaüs, 
et Te recevoir comme Pain rompu pour notre Vie ; 
à Te redire que nous T’aimons, comme Pierre,  
chaque fois que nous avons peur de reconnaître, devant les autres, Ton influence sur nous. 
Que ton Esprit nous communique un Souffle de Résurrection, de pardon, de guérison et de communion 
en faveur de tout homme et de tout peuple, avec priorité au service des plus méprisés et des plus oubliés. 
Arrache-nous à nos instincts de mort et d’agressivité, 
à nos tentations de désespérer ou capituler devant le mal.  
Fais de ton Église une communauté vivant de l’Amour et de l’Espérance, 
avec ceux qui Te cherchent même sans Te nommer,  
Toi, le Vivant qui fais vivre pour les siècles des siècles. Amen.

Mgr Jean-Charles Thomas
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